
FOIRE AUX QUESTIONS : 
 

« Je ne vais plus à la messe, je m’y ennuie trop ! » 
 

Cher Guillaume, 

Tu m'as écrit: « Je ne vais plus à la messe, je m’y ennuie trop ! » et il me semble me 
revoir à ton âge ! J'ai d'ailleurs continué à « y aller » durant mon adolescence, surtout à vrai 
dire pour y retrouver les copains et les copines ! Mais aussi, un peu quand même, car j'aimais 
JESUS et que je savais Le retrouver, Lui, présent et aimant. Pourquoi allons-nous donc à la 
messe ? Pas uniquement car l'Église nous y oblige ! La messe est une fête, et on ne fait pas la 
fête par contrainte. 

Voici une petite histoire vraie : Un de mes neveux, Jérôme, a eu sept ans. 
Depuis une semaine au moins, il était impatient d’arriver enfin à ce grand jour. Il 
avait écrit (avec application et difficulté) des petites cartes d’invitation pour tous ses 
copains d’école : « Venez tous à mon goûter d’anniversaire, mercredi après-midi. » 
Ce jour-là, sa mère avait fait des gâteaux (un exploit pour ma sœur !), acheté des jus 
de fruits... Toute la famille avait décoré la maison et le jardin. J’étais, moi aussi, 
invité. Jérôme ne tenait pas en place... Je suppose qu’il n'avait pas beaucoup dormi. 
Et personne n’est venu. Les copains avaient oublié, ou ils avaient des activités plus 
importantes : judo, entraînement de foot, danse... Je revois la tristesse de Jérôme ! Il 
n'a pas pleuré (un grand garçon ne pleure pas !) mais il n'en était pas loin. Et moi, 
j’ai pensé : Jésus fait ce visage lorsqu’il nous attend à la messe et que nous n y allons 
pas... 

Si l'on trouve la messe ennuyeuse, c’est qu’on veut qu’elle nous apporte quelque chose 
et qu’on oublie, nous, qu’il faut y apporter d’abord quelque chose ! Les autres chrétiens, 
jeunes et vieux, sont rassemblés: leurs différences ne les gênent pas, ils savent qu’ils ne 
forment qu'une famille. Si nous y sommes aussi, au milieu d’eux, nous y avons notre place. 
Parfois nous nous sentons trop passifs, il faut alors que nous pensions à offrir notre cœur au 
Père par JESUS. A la messe, le plus important, ce n’est pas la beauté de l’église, ni la qualité 
des chants (souvent un peu « poussifs » !) ni l’intérêt des textes ou du sermon ! Ce qui est le 
plus important, c’est que, à la parole du prêtre, JESUS va être ICI, en offrant tout l’amour de 
son cœur à son Père pour nous, pour MOI. 

Et ce grand événement n’est pas réservé « aux grands » ! JESUS lui-même a dit à ses 
amis que « s’ils ne redevenaient pas comme des enfants, l’Église n'était pas pour eux. »... 

Ce qu’il faut, à la messe, c'est participer vraiment, et aussi oser se proposer. Selon 
notre âge, on peut servir la messe, on peut faire une lecture ou aider à distribuer des livres, on 
peut chanter, faire la quête, préparer des bouquets, etc. C’est difficile quand on est timide, j’ai 
connu ça ! Mais il faut avant tout se comporter comme quelqu’un qui « y croit » et qui veut 
donner quelque chose aux autres. Voici une autre petite histoire… 

Deux jeunes mariés (c'est moi qui les avais mariés…) m’ont dit un jour : - Oh, 
vous savez, on ne va plus venir à la messe, cela ne nous apporte rien ! Et je leur ai 
répondu : - Mais vous, vous apportez déjà quelque chose ! – Quoi ? m’ont-ils 
demandé, surpris... Hier, une vieille dame, qui vient tous les dimanches à la messe, 
m’a avoué qu’elle était découragée : - Mon Père, mes enfants ne croient plus en rien, 
mes petits-enfants ne sont même pas baptisés... Je ne voulais plus venir à l’église... Et 
puis j’ai vu ce jeune couple (celui justement qui me parlait !) alors j’ ai pensé que si 
eux, jeunes, y croyaient et venaient à la messe, je devais continuer aussi ; cela m’a 



donné du courage ! Et c’est ainsi que ce jeune couple, sans le savoir, avait apporté 
beaucoup à cette vieille dame, sans jamais lui avoir parlé. 

La messe est un grand moment qui nourrit notre foi et notre amour pour JESUS et 
pour son Église. Elle est vraiment le Repas que JESUS partage avec ses amis, comme celui de 
la veille de sa mort. Elle est aussi l’amour de JESUS rendu présent, cet amour qui l’a poussé à 
accepter de mourir sur la croix pour nous sauver.  

Je peux vivre ce grand moment d’amitié avec Dieu et les autres, je peux laisser 
l’amour me purifier, me donner du courage, m’entraîner à sa suite... Si j’aime la messe, je ne 
m’y ennuie pas ! Et j’aimerai la messe si je ne cherche pas avant tout à recevoir mais à 
donner ! Savoir donner, oser donner, c'est ce que les jeunes savent faire le mieux... 

Alors, toi, Guillaume, que vas-tu apporter, dimanche prochain, à la messe ? 

Père Jean-Martial. 
 


